
Acte 1 : afi n d’abriter une épicerie sociale gérée par la Croix-
Rouge, le CPAS avait décidé de placer un module préfabriqué 
derrière le local des titres services du CPAS (rue Romedenne), 
maison dont les étages sont inoccupés depuis 5 ans.

Acte 2 : ensuite, il a été envisagé d’installer l’épicerie sociale 
dans un bâtiment acquis par la commune en 2012 rue Renard 
(ancien Courthéoux).
 
Acte 3 : pour des raisons de coûts d’investissement qui lui étaient 
réclamés, la Croix-Rouge a fait l’acquisition, en propre, d’un autre 
bâtiment. Le bâtiment de la rue Renard accueillera des logements 
sociaux, mais il reste inoccupé depuis 2 ans. 

Acte 4 : suite à l’abandon du projet d’épicerie sociale, une autre 
affectation a été proposée pour le module préfabriqué, à savoir 
des activités intergénérationnelles.

Acte 5 : un autre immeuble va être acquis par la commune au 
Chemin privé à Franière, pour remplir les mêmes objectifs.
Conclusion : Ecolo ne voit plus d’utilité pour ce module d’autant 
plus que les prévisions de coût approchent les 130.000€. De 
ce fait, après autant de changements, il semble préférable d’y 
renoncer défi nitivement. En outre, si le prix d’acquisition de cette 
maison au Chemin privé est connu, aucune estimation des travaux 
de rénovation n’a été établie et présentée. Au vu de l’expérience 
passée et du coût si élevé des travaux d’aménagement du 
Presbytère, le groupe Ecolo Floreffe  demande que les coûts ne 
s’emballent pas aussi pour ce nouveau projet décidé une fois de 
plus, sans aucune concertation, puisque le projet a été annoncé 
dans la presse avant toute décision du conseil communal.

Lors du conseil communal de février, a été présenté un projet 
d’aménagement de la dalle du port autonome (au pied du pont 
du Mauditienne) afi n d’y accueillir 8 motor-homes. Le groupe 
Ecolo a présenté un certain nombre de remarques et suggestions 
concernant ce projet et a regretté que la commission consultative 
d’aménagement du territoire et de la mobilité (CCATM) n’ait pas 
été consultée préalablement à l’adoption du projet et qu’en 
outre, les riverains n’en aient pas été informés. 

Il y a un an, Ecolo dénonçait la réduction de subsides de 30.000 pour 3 ASBL (Centre culturel, Centre sportif, Crèche) décidée par la majorité 
et sans aucune concertation avec les conseils d’administration de ces structures. L’Offi ce du tourisme n’était pas touché par cette mesure. 
Comme la dotation communale au Centre culturel était régie par une convention signée avec la Fédération Wallonie-Bruxelles, le Conseil 
communal a été amené à revoir sa décision et à rétablir la dotation prévue. Pour les autres ASBL, les comptes 2014 rabotés présentent un 
défi cit, y compris pour l’Offi ce du tourisme, pourtant mieux doté. Pour 2015, les dotations ont dû être relevées aux montants précédents (sauf 
pour la Crèche !!!). Ecolo a demandé une mise à jour des engagements fi nanciers et des services fournis par la commune à ces différentes 
ASBL ainsi qu’aux associations (club de football, école de musique, scouts…) afi n de garantir une transparence et une équité à l’égard de 
ces associations.

Du côté des asbl

Diffi cultés au service des travaux 
Traditionnellement, en début d’année, le Collège communal invite le personnel communal à une réunion conviviale d’échange de vœux. Mais, 
cette année, l’ambiance était particulière et le ton, grave. Le bourgmestre citait dans son allocution « les sérieuses diffi cultés rencontrées pour 
l’élaboration du budget, les vives tensions traversées par le Centre culturel, la polémique liée à la tenue de la 17e édition du Salon du vin 
sur le terrain de football ou encore les remous au service communal des travaux suite, notamment, à l’introduction du logiciel Gestravaux, 
censé améliorer la pertinence de notre service technique » (L’Avenir - 13 janvier 2015).
En réaction aux diffi cultés vécues, le personnel du service des travaux dans son ensemble, n’a pas participé à cette réception. En écho à ce 
boycott, la suite de l’allocution du bourgmestre sonne étrangement : « Nous devons lutter contre la morosité ambiante, les égoïsmes chagrins, 
l’agressivité latente ou non et faire preuve de dynamisme, de bonne humeur et de générosité. Floreffe a besoin de chacun de nous, haro 
sur les éternels râleurs, ceux qui décident de bouder dans leur coin, en tirant des têtes de carême ».
Ecolo Floreffe ne pense pas que pareils propos soient de nature à restaurer la confi ance bien nécessaire entre collège et personnel communal.
Lors du Conseil communal de janvier, les conseillers communaux Ecolo ont rappelé l’importance du service des travaux pour la population 
et ont interrogé le Collège au sujet des mesures qui seront prises pour restaurer le dialogue.

Programme communal de développement rural – PCDR

La nature aussi nous intéresse… 

Traité Transatlantique – TTIP

Le PCDR est le résultat d’un travail important de consultation de la population entamé en 2012 et suivi d’un travail d’élaboration de fi ches-
programmes par les membres de la Commission locale de développement rural (CLDR). Parallèlement à cela, un diagnostic très développé 
des caractéristiques et potentialités de la commune a été élaboré par la Fondation Rurale de Wallonie. Une enquête publique a ensuite été 
organisée par l’intermédiaire d’internet. Malheureusement, peu de personnes y ont participé. Ces propositions et remarques ont été intégrées 
au document soumis maintenant à l’approbation du gouvernement wallon. 
Lors du Conseil communal de janvier, le groupe Ecolo a remercié toutes les personnes qui ont consacré du temps et de l’énergie à faire 
remonter les attentes des citoyennes et citoyens, mais a aussi formulé un certain nombre de remarques concernant le calendrier et 
l’estimation du coût de certains projets, la cohérence à établir avec le Plan communal de développement de la nature (PCDN), et la faiblesse 
des projets concernant la transition énergétique en d’autres mots, le développement soutenable et solidaire.  Le groupe Ecolo sera attentif 
à l’avancement des différents projets, au respect du calendrier et à l’engagement des moyens nécessaires à leur réalisation. En effet, 
l’implication des citoyens dans l’élaboration du PCDR ne pourra être valorisée que si ces projets se concrétisent, avec une recherche de 
subsides professionnellement orchestrée.
http://www.fl oreffe.be/theme_commune/operation-de-developpement-rural/operation-de-developpement-rural-1vtt

La première étape dans l’élaboration du Plan communal de développement de la nature (PCDN) a consisté en la réalisation, par le bureau 
d’études Faunes et Biotope, d’un inventaire environnemental de la commune (http://www.fl oreffe.be/pcdn-fevrier-mars-2015.jpg/
view?searchterm=PCDN). Simultanément, un groupe de personnes intéressées a élaboré un ensemble de projets, comme, par exemple, la 
plantation d’un verger communautaire avec des variétés locales, une formation à la taille et à la conduite des arbres fruitiers, l’adhésion à une 
charte « Jardins sans pesticides », la restauration du ruisseau du Wéry, la plantation de haies le long de terrains agricoles… Une information 
sera donnée prochainement, préalablement à une enquête publique.

Dans notre bulletin d’information d’automne, nous avions développé nos craintes par 
rapport à ce projet de traité à conclure entre les Etats-Unis et l’Union européenne. Lors 
du Conseil communal de novembre, le groupe Ecolo a présenté une motion détaillant 
les dangers et demandant l’arrêt des négociations, au vu des incidences négatives 
que ce traité pourrait avoir sur les communautés locales et l’agriculture wallonne. 
N’étant pas parvenu à obtenir un accord sur les termes de cette motion, le groupe 
Ecolo, appuyé par le groupe POUR, a rédigé une nouvelle proposition de texte en se 
limitant à ce qui pouvait assurer une convergence de points de vue entre tous les 
groupes du Conseil communal. Ce nouveau texte a été approuvé à l’unanimité lors du 
Conseil communal de décembre.  Depuis, les organisations syndicales, les mutuelles, 
de nombreuses autres communes wallonnes, l’Union des Villes et Communes de 
Wallonie… ont aussi exprimé leurs craintes et/ou leur opposition à l’égard de ce 
projet de traité.

INFORMATIONS BIEN DE CHEZ NOUS...
Ecolo Floreffe trace un premier bilan, deux ans après la mise en place d’une majorité 
absolue RPF composée de mandataires apparentés CdH et MR.

Ce début de législature a été marqué par des diffi cultés fi nancières qui ont amené la majorité à revoir à 
la hausse certaines taxes (déchets, précompte immobilier).

Plusieurs plans ou programmes ambitieux ont été élaborés (Programme stratégique transversal, Programme 
communal de développement rural, Plan communal de développement de la nature, Plan de Cohésion 
sociale), mais malheureusement la concrétisation de ces intentions manque parfois de cohérence et de 
suivi.  Quelques exemples de chantiers :

En 2002, la commune a acquis le site du Colombier, inscrit dans le 
périmètre classé de l’Abbaye. Depuis quelques années les travaux 
de rénovation du bâtiment sont terminés : l’étang a été agrandi 
pour que le Colombier soit, comme par le passé, à nouveau 
entouré d’eau et une passerelle permet d’accéder au bâtiment. 
L’extension de l’étang ayant nécessité l’ouverture d’une brèche 
dans la digue, le niveau d’eau ne peut plus être maintenu à sa 
hauteur antérieure. Un projet d’aménagement de l’ensemble 
de la parcelle a été présenté par un bureau d’études, mais ce 
projet est particulièrement onéreux. La commune a, en outre, 
introduit une demande de révision du plan de secteur afi n de 
pouvoir disposer de subsides pour l’aménagement de cet espace 
en parc. Nous craignons que la réalisation de ce projet soit trop 
coûteuse : le Programme communal de développement rural 
a programmé les travaux pour 2018 (estimation de 869.000€ 
dont une part communale de 315.000€).

Le site du Colombier

Aménagements 
au CPAS

Parking d‘accueil 
pour motor-homes

Les vestiaires du 
terrain de football

Le presbytère 
de Floreffe
Ce bâtiment a été acquis par la commune à la fi n des années 90. 
Il y a 5 ans, il a été décidé d’affecter cet immeuble à l’accueil 
d’expositions, de réunions et aux activités de l’école de musique. 
L’obtention d’un permis d’urbanisme n’a pas été aisée vu la 
proximité de l’Abbaye. Depuis 3 ans, une équipe d’ouvriers 
communaux travaille à l’aménagement intérieur, mais le chantier 
est loin d’être achevé, d’autant  plus qu’une extension est prévue 
à l’arrière du bâtiment. Suite à la demande du groupe Ecolo, le 
Collège a communiqué, en mai 2014, un premier récapitulatif 
des frais engagés. Ils se montaient à 203.000€ ; après remarques 
concernant l’absence de certains postes de travaux, l’estimation 
du Collège a ensuite été portée à 324.000€. Finalement, l’examen 
des comptes offi ciels communaux nous amène à une estimation 
de 531.000€, auxquels il faut encore ajouter la main d’œuvre 
communale. Le groupe Ecolo interpelle régulièrement le Collège 
communal sur l’avancement du projet et l’état des dépenses 
globales.  

La construction de vestiaires et d’une cafétéria ainsi que 
l’aménagement des abords du terrain de football entrent dans 
leur phase terminale. Le coût fi nal atteindra 1.475.000€ (hors 
honoraires de l’architecte), dont 60 % de subsides de la Région 
wallonne.



www.fl oreffe.ecolo.be

Vous souhaitez mieux connaître l’action du 
groupe Ecolo Floreffe, poser des questions, 
émettre des propositions…

Vous désirez appuyer notre travail…
Vous êtes prêt à vous impliquer davantage 
dans l’action communale…

Contactez notre secrétariat (ecolo.fl oreffe@gmail.com)

Régulièrement, les membres d’Ecolo-Floreffe 
distribuent un toutes-boites afi n de vous tenir au 
courant de l’actualité communale. En effet, pour 
nous l’information des citoyennes et citoyens est 
essentielle pour l’exercice de la participation de 
chacun et pour la vie démocratique.  
Si vous souhaitez être tenu au courant de l’ordre du 
jour des conseils communaux ainsi que des résumés de 

ceux-ci, vous pouvez aussi nous contacter. Nous nous 
efforcerons de vous en informer. Une simple demande à 
ecolo.fl oreffe@gmail.com suffi t. 

• Se promener à Floreffe.

• Se promener pour découvrir.

• Découvrir pour apprécier les paysages.

• Se promener pour rencontrer,  pour échanger.

• Apprécier pour aimer sa commune.

•  Aimer sa commune pour renforcer les 
solidarités.

Depuis quinze ans déjà, le groupe local Ecolo 
organise des promenades collectives. D’année 
en année, celles-ci se sont déroulées dans les 
différents quartiers de la commune. Il nous 
semble intéressant de rassembler ces itinéraires 
et de les présenter de façon plus systématique, 
avec une carte du trajet, un texte explicatif et 

quelques photos. Nous sommes fi ers de pouvoir 
partager avec vous ces itinéraires de découverte 
de notre commune : ils seront prochainement 
accessibles via le nouveau site internet d’Ecolo 
Floreffe (www.fl oreffe.ecolo.be). Vous pouvez 
aussi les demander par mail. 

• Se promener à Floreffe.

• Se promener pour découvrir.

• Découvrir pour apprécier les paysages.

• Se promener pour rencontrer,  pour échanger.

• Apprécier pour aimer sa commune.

•  Aimer sa commune pour renforcer les 
solidarités.

Ce dimanche 22 mars, l’assemblée générale 
d’Ecolo réunissant près de 1.100 membres, a 
voté pour le nouveau duo de coprésidents. Deux 
équipes étaient en lice pour la coprésidence et 
c’est le duo Zakia Khattabi – Patrick Dupriez qui 
l’a remporté avec 60 % des voix. Les nouveaux 
coprésidents ont pour objectif de remettre le 
projet politique écologiste sur les rails.

1. Augmentation insupportable des inégalités 
sociales et des phénomènes d’exclusion  de 
plus en plus massifs : exclusion des jeunes qui 
ne trouvent pas de travail, exclusion récente de 
26 demandeurs d’emploi dans notre commune, 
paupérisation croissante tant au niveau international 
(les 100 personnes les plus riches possèdent autant 
que les 3 milliards et demi d’habitants les plus 
pauvres…), mais aussi chez nous.

2. Épuisement des personnes : alors que nous 
n’avons jamais eu autant de biens, de plus en 
plus de personnes se sentent en mauvaise santé, 
exténuées, stressées, consomment des somnifères 
(enquête Newpharma de mars 2015) ou recourent 
à d’autres expédients.

3. Réchauffement de la planète qui entraîne 
progressivement des dérèglements climatiques et 
des phénomènes exceptionnels. Si les politiques 
ne prennent pas des mesures radicales, le 
réchauffement affectera bientôt tout l’équilibre 
de notre terre.

4. Surexploitation énorme des ressources 
naturelles de la planète : l’empreinte écologique 
des Européens est plus grande que l’ensemble des 
ressources de la terre. La Belgique est 5ème au 
classement des pays les plus consommateurs… 
Après les pays du Golfe arabique (Etude de Global 
Footprint Network 
http://www.consoglobe.com/empreinte-
ecologiques-les-20-pays-les-gaspilleurs-cg).

Les raisons de notre engagement

Comme rappelé dans le Manifeste Ecolo, « Nous 
sommes des citoyennes et des citoyens engagés 
pour la justice sociale et environnementale » et 
nous sommes persuadés qu’il existe une alternative 
au mode de vie économique actuel : un monde 
du « mieux vivre », une société qui privilégie la 
coopération plutôt que la compétition, le « mieux 
être » par rapport à l’« avoir plus »,  une société 

plus sobre et moins gaspilleuse. Nous refusons 
ces politiques qui font peser l’austérité sur les 
moins nantis et protègent les plus riches. Comme 
écologistes, nous veillons à assurer une cohérence 
entre les positions prises aux niveaux européen, 
fédéral, régional ou communal, et à développer 
une vision à long terme (et pas en fonction de la 
prochaine échéance électorale).

Depuis 2001, Ecolo est présent au Conseil communal de Floreffe, d’abord dans la majorité 
pendant douze ans, et actuellement dans la minorité. À l’heure où se développe une 
méfi ance à l‘égard des « politiciens », nous voudrions rappeler la base de notre action en 
tant que groupe politique préoccupé en priorité par la « gestion du bien commun ».

Floreffe


